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Une proposi tion de danse-théâtre



« Je ne veux pas construire. Je ne veux pas de murs. Construire un mur c’est enfermer l ’a ir. C’est enfermer
l ’espace. C’est enfermer la terre. C’est enfermer l ’accès. C’est enfermer la force. C’est enfermer les mots. C’est

enfermer les corps. C’est enfermer le sang. C’est enfermer l ’amour. » Alexandra Badea

NOTE D’INTENTION

Inspirée de la pièce de théâtre d’Alexandra Badea Contrôle d’ identi té, LAS VACAS aborde la question de
l ’altérité, des frontières et du confinement socia l , dans une forme hybride danse-théâtre dans un ton décalé.

L’exi l , l ’ in terminable course aux obstacles de l ’administration française, la perte de repères, l ’ impossibi l i té de
s’exprimer dans une autre langue conforment le noyau, la thématique de la pièce.

Un réci t de corps, de migration, d'élans d’émancipation, et de dérision .

Donner corps aux voix étouffées, enfermées et balbutiantes.

Se heurter, ouvrir une brèche, chercher à s’en sorti r, avancer dans une quête émancipatrice et échapper au
repl i sur soi .

Un portrai t dérisoire de la réal i té déviante du monde contemporain. Entre l ’ in time et le pol i tique.



« Je ne veux pas construire. Je ne veux pas de murs. Construire un mur c’est enfermer l ’a ir. C’est enfermer
l ’espace. C’est enfermer la terre. C’est enfermer l ’accès. C’est enfermer la force. C’est enfermer les mots. C’est

enfermer les corps. C’est enfermer le sang. C’est enfermer l ’amour. » Alexandra Badea

NOTE D’INTENTION

Inspirée de la pièce de théâtre d’Alexandra Badea Contrôle d’ identi té, LAS VACAS aborde la question de
l ’altérité, des frontières et du confinement socia l , dans une forme hybride danse-théâtre dans un ton décalé.

L’exi l , l ’ in terminable course aux obstacles de l ’administration française, la perte de repères, l ’ impossibi l i té de
s’exprimer dans une autre langue conforment le noyau, la thématique de la pièce.

Un réci t de corps, de migration, d'élans d’émancipation, et de dérision .

Donner corps aux voix étouffées, enfermées et balbutiantes.

Se heurter, ouvrir une brèche, chercher à s’en sorti r, avancer dans une quête émancipatrice et échapper au
repl i sur soi .

Un portrai t dérisoire de la réal i té déviante du monde contemporain. Entre l ’ in time et le pol i tique.

GÊNESE DU PROJET

C’est au sein de la compagnie du Groupe Merci à Toulouse que Marina Carranza découvre l ’écri ture
d’Alexandra Badea grâce à la formation « Espri t d’ Incerti tude » dirigée par Solange Oswald.

Plus tard, en 201 6, el le approchera aussi la dramaturgie lors d’un laboratoire de recherche et d’étude sur le
théâtre contemporain au Pavi l lon Mazar, avec Solange Oswald et Anne Monfort.

Lucía Soto et Marina Carranza réal isent ensemble en duo le spectacle Quebrada. À l ’origine un solo sur
l ’ identité fragmentée, sur la femme, la violence de genre, l ’être étranger, les origines cul turel les.

Lucía Soto, el le-même, va vivre les difficul tés l iées au renouvel lement de ses papiers en Europe, et commencera
à travai l ler dans des projets cul turels pour les jeunes étrangers dans des si tuations précaires en France.
L'expérience personnel le fai t que le texte Contrôle d’ Identi té trouve un écho et une résonance que Lucía et Marina
vont partager dans la recherche créative.

PORQUOI LAS VACAS (LES VACHES) ?

L’ idée du ti tre est venue de façon inattendue lors du tournage d’un cl ip vidéo de la compagnie,
aux Hal les de la Cartoucherie à Toulouse. A un moment de la performance, nous nous sommes
retrouvées entourées de palettes érigées à la verticale, comme dans une étable, et, à cet instant,
nous avons toutes les deux ressenti évident d’appeler cette pièce LAS VACAS (LES VACHES) :
c'est à parti r de cette sensation d'être enfermées comme des animaux — sans avoir encore
réfléchi aux autres significations l iées à la materni té, à l ’abondance, ou même à l ’Europe.



APPROCHE ARTISTIQUE

Le point de départ de la création est la transposi tion d’un texte contemporain par la danse, par le
corps. Le corps comme thème à part entière.

Un corps qui joue avec le décalage de sens, la dé-contextualisation des actions et paroles dans
un physical i té assumée, tantôt abrutissante, animale, enragée, tantôt mécanique, asservie,
absurdement comique et dérisoire.

Conscience de corps-objets en tant que femmes / costumes mascul ins / la dissociation du corps
/ mettre le corps / y al ler avec le corps et la sensation / jouer à parti r de cet endroi t / la voix du
corps

C’est une quête de la mul tipl ication des regards sur les murs invisibles qui nous confinent tous : les
murs de la langue, les murs du corps, les murs cul turels, les murs géographiques, les murs
intérieurs… L’absurdi té d’un sujet socia l et pol i tique qui nous entoure et nous échappe.

Mettre en évidence le pathétique intrinsèque de nos sociétés de contrôle.

La froideur du langage administratif, la sensation de devenir imperméable à l 'autre. La fracture dans
les rapports humains.

LAS VACAS ne poursui t pas une intention réal iste, n i dans ses personnages ni dans son discours
narrati f
La pièce se construi t dans un enchaînement de tableaux fragmentés.

Nous travai l lons dans et avec les l imites, en poussant et détournant des sujets/objets lourds avec
de l 'humour, en jouant avec le décalage, dans un univers absurde qui nous permet de cheminer
dans ce vaste terri toire.
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MATIÈRE DE TRAVAIL

Des palettes sur scène marquent le terri toire, ce sont à la fois des gri l les pour des épreuves
physiques, et des endroi ts de jeu qui la issent ouvert tout un panel de stratagèmes possibles.
Le théâtre physique, la danse contemporaine, le tango argentin, les lettres de l ’administration
française font partie du matériel de recherche et d’expérimentation de ce chantier, nouvel le
création de la compagnie AQUÍ Macorina



LA RENCONTRE DES CRÉATRICES

Marina Carranza et Lucía Soto se rencontrent dans des parcours de
formations professionnels, tels que le CDC de Toulouse et le Pavi l lon Mazar.
Toutes les deux partagent une formation, autant dans le théâtre que dans la
danse.

Argentines, el les se retrouvent en France après avoir emprunté toutes les deux
des parcours artistiques à Buenos Aires au début de leurs carrières.
El les travai l lent ensemble depuis 201 5.



Marina Carranza, danseuse de tango, performeuse, comédienne.
El le étudie le théâtre à Buenos Aires sous la direction de Hugo Midon, puis auprès du
metteur en scène argentin Agustin Alezzo. Sa recherche s’oriente rapidement vers une
forme théâtrale plus physique et el le s’ intéresse de près au théâtre d’Eugenio Barba (Odin
Teatret) . El le travai l le également auprès de Gui l lermo Angelel l i , à Buenos Aires, et Cristina
Castri l lo, en Suisse. Ce regard sur le corps de l ’acteur marque son langage scénique.
Paral lèlement, el le poursui t une formation en danse classique et contemporaine, et une
formation de tango avec des grand·e· s maestras et maestros argentins.
Depuis 2001 , date de son arrivée en Europe, el le développe ses projets de création et
pédagogie et participe à des nombreux spectacles en France et à l ’étranger : Suisse,
Al lemagne, Tunisie, France, Espagne, I ta l ie, Argentine.

Parmi ses créations, le solo Quebrada (2009) est accuei l l i par le publ ic et la cri tique avec
grand succès et tourne en France et a l 'étranger.
À Toulouse el le a enseigné le tango dans la plus grande école de la région, Tangueando
Toulouse, pendant 8 ans et a col laborée fréquemment avec différents projets cul turels et
artistiques : assistante chorégraphique pour Osons Danser avec le Théâtre du Capitole et
Kader Belarbi , chorégraphe pour des formations avec les étudiants de l ’ IUT, Paul Sabatier. . .

Lucía Soto se forme à Buenos Aires à parti r de 1 996, en danse contemporaine et en
théâtre avec différents maîtres ; au studio de Jul io Chavez et à la UNA (Universi té National
d'Art) . Son l ien avec la création a toujours été son moteur et défi , la recherche d’un
langage propre.
Depuis très jeune (2005) el le a commencé à produire différentes interventions,
performances et événements multidisciplinaires, avec toujours le même focus ; explorer les
l imi tes de chaque discipl ine et s'approprier des espaces non conventionnels pour la scène.
Tout ça l 'a aussi mené vers la pédagogie ; comment partager sa façon de traverser la
danse.
En 201 2 el le voyage en France pour intégrer le CDCN (Toulouse), où el le vi t et travai l le
actuel lement. Depuis lors, el le col labore avec d'autres artistes (Marta Izquierdo, Marina
Carranza, la compagnie du Zerep, entre autres). El le a récemment co-fondé la cie REBISH ,
avec qui el le développe un projet de territoire, un festiva l , des créations, des projets
pédagogiques, et des col laborations en l ien aux réflexions autour du corps ; un corps qui
émigre des frontières et des théâtres, un corps qui réfléchi t sur le(s) genre(s) et le(s)
identi té(s) .



LA COMPAGNIE

Créations
Les thématiques abordées dans ses créations touchent aux questions de l ’ identité, de l ’altérité et du genre.
Le spectacle Quebrada (création 2009) aborde l ’h istoire d’une femme qui fai t face à la violence de genre
dans le monde du tango argentin.
I l s’agi t du premier spectacle de AQUÍ Macorina, et i l marque une l igne artistique reconnaissable dans
d'autres créations de la compagnie.
La compagnie produi t aussi des spectacles de tango argentin plus proches de la tradi tion, où musiciens et
danseurs évoluent aux rythmes du Rio de la Plata. Mais toujours avec l ’empreinte d’un tango-théâtral
contemporain qui puisse représenter les hommes et les femmes de notre époque.

En plus d’organiser des évènements divers comme des conférences, des tables rondes et des rencontres
pédagogiques, AQUÍ Macorina se dédie aussi à l ’enseignement pour des publ ics divers :
— enseignement dans les universi tés, lycées
— enseignement pour des jeunes aveugles ( I JA, Toulouse)
— échanges artistiques avec des intervenants venus de l ’extérieur
— projets l iés à l ’écri ture chorégraphique pour tout publ ic (Osons danser avec le Théâtre du Capitole de
Toulouse).



Février 201 9
Présentation d’une étape de travai l Apéros Mouvementés, Espace Roguet, Toulouse sous le ti tre
provisoire Un trou, un mur qui tremble, extrai t d’un poème de Alejandra Pizarnik version courte : 25
min

Septembre 201 9
1 semaine de résidence de création · Espace Pont des Demoiselles, Toulouse

Novembre 201 9
1 semaine de résidence de création lumières · Espace Pont des Demoiselles, Toulouse

Décembre 201 9
1 semaine de résidence de création · Pavillon Mazar, Toulouse
Plusieurs représentations prévues pour cette étape de création Pavillon Mazar

Février 2020
1 semaine de résidence de création · Théâtre Golovine | La Danse, Avignon (à confirmer)

Avant-Première 2020
CIAM / La Fabrique (Centre d' in iciatives artistiques de Mirai l ) , Toulouse (à confirmer)
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